La lutte contre l'esprit de mensonge et pour la foi qui sauve
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Jean 8
Dans le chapitre huit, la dispute avec les adversaires continue ...

Jean 08:12
Cela commence au verset 12. Jésus dit : "Je suis la lumière du monde. Celui qui me suit ne marchera pas dans les ténèbres, mais aura la lumière de la vie." Et ceci est suivi par une dispute. Jésus parle de son Père. Les Juifs portent des  accusations contre lui. Mais Jésus a parlé avec une telle puissance que beaucoup d'entre eux L’ont cru.

Jean 08:31
Et il dit aux Juifs qui avaient cru en lui: « Si vous demeurez dans ma parole, vous êtes vraiment mes disciples. » Il met l'accent sur la nécessité de respecter Sa parole. « … vous êtes vraiment mes disciples. Vous connaîtrez la vérité, et la vérité vous affranchira ». Quelle fut leur réponse ?

Jean 08:33
Ils lui répondirent: Nous sommes la postérité d'Abraham, et nous ne fûmes jamais esclaves de personne; comment dis-tu: Vous deviendrez libres? Jésus leur répondit : En vérité, en vérité, je vous le dis, quiconque se livre au péché est esclave du péché. Or, l'esclave ne demeure pas toujours dans la maison; le fils y demeure toujours. Si donc le Fils vous affranchit, vous serez réellement libres.".

Jésus souligne l'essence de la véritable liberté. Il dit que le plus cruel esclavagiste, c'est le péché qui garde les gens dans les ténèbres, qui ne leur permet pas de connaître la vérité, et qui ne veut pas qu'ils ouvrent leurs cœurs à la vérité afin d’être sauvés. Parce que Jésus est la Vérité. Ils dirent qu'ils étaient les descendants d'Abraham. Et Jésus leur dit:

Jean 08:39
Si vous étiez enfants d'Abraham, vous feriez les œuvres d'Abraham.

Jean 08:44
Vous avez pour père le diable, et vous voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le commencement, et il ne se tient pas dans la vérité. Celui qui est de Dieu, écoute les paroles de Dieu; vous n'écoutez pas, parce que vous n'êtes pas de Dieu. 
Quels mots aiguisés ! Très aiguisés ! Jusqu’à la mort. Jésus leur dit : «Vous cherchez à me faire mourir ... ». Parce qu'Il leur avait dit la vérité. Parce qu'iI avait témoigné qu'Il était le Fils de Dieu. Et puis Il dit: « Bien que vous ne me croyiez pas, croyez les œuvres... ». Ce différend, cette tension se poursuit dans les chapitres 9 et 10. Dans le chapitre 9, Jésus guérit l'homme qui était aveugle de naissance. Et les pharisiens l’interrogèrent (l’aveugle) : " Comment est-ce que tu peux voir, à présent ? " Et il dit: "Je vous l’ai déjà dit". Alors, ils appelèrent ses parents. Enfin, l'homme se moqua d'eux: « Pourquoi voulez-vous l'entendre à nouveau ? Voulez-vous aussi devenir Ses disciples ? ». Cela les fit exploser de colère. Et ils le mirent hors de la synagogue. Quand il rencontra Jésus après, il reconnut Sa divinité. Et les Pharisiens étaient là à nouveau, et s’opposèrent à Lui.

Revenons au chapitre 8. Lorsque Jésus dit : « Vous n'êtes pas de Dieu», ils s’offensèrent. «Comment ? Nous sommes des leaders religieux. Nous connaissons les Ecritures, nous les étudions, nous servons dans le temple, nous ne sommes pas comme les païens, nous n'adorons pas des idoles, Dieu est notre Père, nous sommes les fils d'Abraham... ». Et Jésus dit: « Vous n’êtes pas les fils d'Abraham. Vous n'êtes pas de Dieu. Vous êtes de votre père le diable ». Lorsqu’Il dit ces mots tranchants, comment les Juifs, les Pharisiens, répondirent-ils ? « N'avons-nous pas raison de dire que tu es un Samaritain, et que tu as un démon ? ». Ils L'accusèrent, en disant qu'il avait un démon. Et Jésus répondit : « Je n'ai pas un démon ; mais j'honore Mon Père ». Et au verset 51, ​​Jésus dit : « Amen, amen, je vous le dis, si quelqu'un garde ma parole, il ne verra jamais la mort ». Et les Juifs dirent encore: « Maintenant, nous savons que tu as un démon ! Qui penses-tu que tu es ? Abraham est mort et les prophètes aussi ; et tu dis: « Si quelqu'un garde ma parole, il ne goûtera jamais la mort » ».

Jean 08:58
Jésus leur dit: En vérité, en vérité, je vous le dis, avant qu'Abraham fût, je SUIS. A ce moment-là, ils prirent des pierres pour le tuer. Mais Jésus partit.  Ce conflit aboutit à la crucifixion de Jésus. Jésus dit clairement qu'il était le Fils de Dieu. Finalement, quand il fut amené à Annas et Caïphe, le grand prêtre lui dit : «Je t'adjure, par le Dieu vivant : Dis-nous si tu es le Christ, le Fils de Dieu ! ». Jésus lui dit: "C’est comme vous le dites. Oui, je le suis". Alors, le grand prêtre déchira ses vêtements et dit: « Maintenant, vous avez entendu ! Il a blasphémé ! Il a dit qu'il est Dieu ! Quel est votre jugement ? ». Et tous s’écrièrent : "Il mérite la mort ! Crucifie-Le !". C'était un vendredi matin. Et peu de temps après, il fut condamné à mort et crucifié.

Comme ces hérétiques sont intelligents ! Par exemple, les Témoins de Jéhovah. Essayez de leur parler. Vous leur demandez : « Croyez-vous que Jésus est le Fils de Dieu ? ». Savez-vous ce qu'ils répondent aujourd'hui? Ils avaient pour habitude de dire «non», mais aujourd'hui, ils disent «oui» et ils ajoutent simplement : « Mais nous sommes fils de Dieu aussi ». Mais nous confessons dans le Credo : «Dieu né de Dieu, lumière né de la lumière, vrai Dieu né du vrai Dieu, engendré, non pas créé ... ». Demandez-leur : « Croyez-vous à ceci ? ». Et tout à coup leur incrédulité est révélée. Et si cela ne concernait que les Témoins de Jéhovah ! Demain, nous célébrons saint Cyrille de Jérusalem. Il vécut à l'époque de la persécution des chrétiens. Des rivières de sang coulèrent pendant la persécution au sein de l'Empire romain. A cette époque, il y avait un prêtre en Egypte nommé Arius qui prêchait des hérésies. Les mêmes hérésies qui sont prêchées à présent dans toutes les facultés théologiques dans l'Église d'Occident. Ces hérésies, en substance, nient que le Christ est le Fils de Dieu. C'est ce que l'on appelle la méthode ou la théologie historico-critique, qui parle du Christ de l'histoire et du Christ de la foi. Le Christ de l'histoire était le vrai Christ et le Christ de la foi était, comme ils disent, l'image du Christ telle qu’elle était représentée par la communauté primitive des chrétiens. Ceci est présenté de façon extrêmement habile.

Une certaine professeur protestante de théologie en Allemagne, qui était une étudiante du plus grand hérétique, Bultmann, déclara : «Je suis convaincue jusqu’à la moelle de mes os que cette théologie jette une nouvelle lumière sur le christianisme ». Elle écrivit des livres théologiques, et donna des conférences à Magdebourg. Quand elle fut convertie, elle brûla tous ces livres. Et elle appela les gens à en faire de même. Puis elle alla en Indonésie où elle travailla en tant que missionnaire. Je ne sais pas si elle est encore vivante. Elle écrivit un livre court. Il fut publié en République tchèque il y a une dizaine d'années. Elle écrivit sur les méthodes psychologiques utilisées afin d’influencer les étudiants en théologie. C'est une tromperie. Ils les conduisent dans un piège et les ridiculisent s'ils refusent d'accepter cela. Et puisque les étudiants ne sont pas enracinés dans la foi, et qu’ils ne sont que dans la phase d'apprentissage et de recherche, leur foi est détruite. Et donc, des masses d'étudiants terminent leurs études théologiques en tant que prêtres et moines déchus.

Ces hérésies modernes sont les mêmes que du temps de saint Basile-le-Grand et saint Cyrille de Jérusalem. A cette époque, presque tous les évêques de l'Est tombèrent dans l'hérésie arienne. Aujourd'hui, toute l'Eglise d’Occident a sombré dans l'hérésie, une hérésie qui est même pire que l'arianisme, car cette néo-hérésie nie l'inspiration même de l'Écriture. On peut dire que les Ariens étaient un peu plus vertueux que les néo- Ariens.

